
L' EDUCATEUH 83 

• 

Cliché de la BT « La pêche à la langouste » 

Frei1iet me deuia11<le d.- \ ull" parler UC' noll'e 
formule tl 'exposition-Yèntc de fin d'anuéP. H . Cllail­
lot VOLlS eu avait déji1 parlé d:in s un n° spécial cle 
l'Eclucate·ur. 

Voici connnt>nl et. rio111 ·quoj uou~ uous i<o 1111 m•x 
nrientés \·ers celte f01·mt1!t>. 

Dès que nous avons com111e'u cé de 111ru1·e en 
pratique les méthodes de Fre ine!, no11s nnns sommps 
trouvés devant deux obliga tions : 

( 1) Informel' les pfll ents ; 
(2) Financer la coopérative. 
Les fêtes scol~1ires demandent un lrava il cle pré­

paration long et rapJiort.en l 1·eln.livemenl pen ; de 
plus, ell e>. 11e per111ett'.' 11l pa::> de presenlc!' nntrP 
travail. 

Nous avons tlonc pe11sé aux expositions scolaires. 
Nom; av01is été favorisés eu pm·I [p pa1· la dispo­

s ilion d es locaux scola iJ'es : 
a) un vaste couloir d 'enti-ée; 
b) classe des moye11s tlnuna11L sc•ul e111ent »ur IP 

coulai!' ; 
c) classe enfant.ine cum1uu11ir111u1it 11 1}1 fo il" uvet 

le couloir et la classe des grands ; 
il) un antre coul oir, m a is q1 1i n •slen1 toujours 

interdi t. 

A) NOTR E PREMrnnE EXPOSLT TUN 

Elle fut s urtout uue exposition d 'information: 
nous pratiquions depuis un an et demi, et nous 
sentions la n écessité d 'un contact a1ec les pa l'ents. 

Il fa llait au ssi que ce premier contact avec 
l 'école, avec cett e "école Houvrll e,, ne déroule pus 
trop : une sorte d 'initiation . 

Aussi, n ous serons prudents : 
Dans la. cl asse a), le Jlltdéri<'I : pres!"es, lirnogTn­

phe ... avec des équipes 'de lravalJ : 
- t irage d'un tex te; 
- gravure du li110 et tirage, etc. ; 
- quelques a lbums ; 
- travail collectif pour les correspondants. 

fXl~~iti~D-HDI~ 
~~ fin ~'anné~ 

.-\.ux 111u1·s, ùes dessins li!Jl'es se m t?lent à de;; 
llc>ssins pl us traditionn els (il n e faut pas effrayer !) 

Classe b) : trnvail manuel assez traditlonnel ; 
Les JOUrnn ux scolaires reçus, p résentés autoul' 

d 'une carte en bois découpée; 
Les premier s travaux et échantillons r eçus de noll 

rnrrespomlant s. 

Classe c) : B.T., fiches, g-rnupées par disciplines 
l1·aclitionnell es (tonjou rs poil!' l'initiation). 

TaLlean-' montrant et expliq1iant l' emploi du 
l ex te Jibte. 

Quelqu rs a ll iums : une légende du pays et deux 
1uonograpl!ies : la ferme des Causses et la Lr eLL\; 
laitièrn u vet tless ius et rhotos. 

Pariou L, et s ul'lout da us le couloil' tl 'entrée, des 
dessins . Dans celui-ci, \'ente de 11 •• spéciaux de 
notre jour n a l. 

Cetle e.\position-iuitiation nous laisse un bénéfice 
tle 20.000 fr. de dons ou de vente des journaux. 

Elle nons laisse entrevoil' la formul e ù TénJiser. 

ll) LJEUXIEJJH EXPOS11'WN 

Elle u lieu en 195!, tl e tLx ans a.p rès: 11 fauL biP1l 
1·e temps pou1· rasse1nh[er le nrnlél'iel n(>cessairr, 
pour se l'eno 11veler. 

Nous axon s cette arm ée-lu :.ur : 
- la correspondance intcrscolaire; 
- Je Yoya~c-ét11de ; 
- l 'inil iat1on et. l'a pµ1·enti ssage de la. leclm e. 

La sall e a) est r emplie de tout ce que nous ollt 
en voyé n os conesponda nts, tle t:e que nous avons 
fait pour eux. Aux murs, des tabl eaux montrant 
l 'exploitat îo11 des colis, des let.tr es ... 

Sa lle b) : travaux manuels, sul'tout coulure, avec 
les premiers trava ux nli lisanl les dessins libr es de 
l'enfant; 

Tablen ux el livl'es de vie poul' la lectu re. 
Sall e c) : l 'exploitation du voyage-étude, le ficl iie r 

de documen tatimi, les travaux réAlisés sur le plau 
régional. 
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Aux murs, partout, nos premrnr:., nos vrais pre­
miers dessins et peintures. 

Les outils sont ici et lù, non plus au premier 
plan, mais ne sont pas oubliés. 

Et il y a aussi nos prem1en; modelages, nos pre­
miers santons 1 

Du point de vue financier : \'enle de journaux et 
brochures, quelques jeux oTganisés dans la cour : 
pêche à la ligne, Ur avec une carabine d'enfant à 
flèche à ventouses, nous laissent 5.000 fr. net. 

C) 1952 
Nous ne faisons pas d'exposition, mais organisons 

une tombola avec les objets }'(~alisés par les enfants 
pour lu ,Haison de l'Ett/r.rnl ùe La Rocllelle: gué­
r idon, tapis, coussin, lampe de chevet, garniwre 
de bureuu ... 

C-'est 'rai ment le premier contact des gens avec 
ce que peuL réaliser l 'enfant pour la .Maison; c'est 
l'étonnement des adulles ùe\anl les bois sculpLés, 
pyrogr:l\ és, les tapis 1·eprotluisanl les dessins am 
chés, etc. 

Et nous allons penser que lù esl peul-ètre la 
formule qui nous perruellra ~l la fois d ' informer 
et de financer la coopérali ve. 

D) EX.POSITION 1953 
Les enfants et les parent s aussi réclament une 

exposition. 
ilien entendu, nous a.Jlons conserver des thèmes 

anciens, eJt particulier la Correspondance in tersco­
laiœ qui u toujuurs du succès. Mais les thèllles 
nouvenux sont. : 
- le ficluer ; 
- les confôrences d 'enfants; 
- el, surtout: l'Arl à l'Ecole. 

Classr a) · lfl cor1·Mpondanre inlerscolaire qui 
nous permet de présenter avec les réalisations artis­
tiques de nos correspondants : sanlon.s du füalet, 
poteries, bois srn lpLés de Vence, nés premières 
réa:isalions en a rgile, et surtout c1 comment nait un 
all.>um d'enfant». 

Classe c) : Je maté1'iel, en particulier le filicoupeur 
et pyrogra\eur qui est une noU\'eauté pour nous; 

- le ficl11er scolaire avec fiches, gravures, albums 
et revues; 

les conlércnrrs d eniants: sous forme <le ta­
hlrn ux rt d u Iliums rén li sés pour préparer ou fi près 
11ne conférence ; 

le lrarnil des enfants sur l'Histoi1·e local e. 
Classe /J) . elle esl entièrement consacrée à la 

Mais on cl e l 'Enf 011 l. 
Nous avons essayé de réaliser u <les coins» : 
le burcau-bil.iliolhèque ; 
lu. sa.Ile à lllanger , 
la chambre u coucher, 

nvec des moyens de fortune et Je maLériel de 
l'école : bu1·etw, petits fauteuils et tables de la 
CE, vieux rideaux qui tendent les rnurs ... 

Mais partout, les rénlisations ùes enfants d'après 
leurs dessins : tapis, draps et ricleanx brodés, vitrine 
peinte, bibliothèque ' panneau pyrogravé ... 

Assiellc~ de bois pyrogravées et peintes, ver1·es 
peints, poches à sel'vietles brodées ... 

Garniture de bureau: \•erre peint, bois scul1>té 
et pyrogr:wé, reliure bois et cuir de l'album de 
Vence· « Not1·e vie à !'Ecole>• ; 

La hmpe de che\·et, bois sculpté et pal'chemin, 
au-dessus du lit d'enfant (fait de deux fauteuils 1 
mais a\ er garniture brodée de dessins d'enfant el 
sa couverlure au point noué !) ; 

Les potel'ies sur la bilbiothèque, et autour de 
la petite chaise, le tabouret de buis el les poufs, les 
coussins ... 

Aux murs, dans toutes J1Js classes, dans Je couloii', 
nos collections de dessins a\'ec, aux places d'hon­
neur, ceux de Bouen et' ceux de La Rochelle ! 

Et, ùans le couloir, une équipe toujours renou­
velée <!t toujours très active offre "nos enveloppes"· 

Nous avions hésité entre une \'ente des objets 
réalisés, une tombola avec pour lols ces mêmes 
objets, quand nous avons pensé nu système «des 
enveloppes " : 

10 enveloppes, dont une seule contient un billet 
gagnant, sont offertes pour 200 fr. ; l'enveloppe 
seule : 20 fr. ; mais la cenitude de gagner avec une 
séne fait que l'on ne détaille guère, surtout après 
la visite de et la Maison de l'Eniaut 11 où sont les lots 
et dont la présentation (nous insistons sur cette 
présentation) décuple 1' effet. 

Sur les dix enveloppes de la même série, nous 
avons imprimé un moLif analogue. 

Nous a\'ons réparti dn.ns les 150 séries les lots, 
les équilibrant eu valeur dans chacun des six gros 
paquets de 25 séries mis successl\ement en vente. 

Nous avons demandé qu'on nous laisse les lots 
gagnés juqu'à la fin de l'exposilion qui dura, à la 
demande des parents, deux dimanches. 

On présentait le billet gagnant: nous montrions 
le lot, qui parlait le même n° que le billet, inscri­
vions au dos et sur une liste le nom du gagnant, 
signions le billet que nous rendions ù. son proprié­
taire et qui nous sera remis à la livraison du lot. 
(Nous n'avons jamais eu Ltinsi ni ennuis ni récla­
mation.) 

Nous avions prévu un seul dimanche de vente 
et avions préparé une centaine de séries, ne croyant 
pas d'ailleurs tout vendre. 

Dès ce premier dimanche, o.vo.nt midi, o.près la 
tl.emande des parents pour une exposition sur deux 
dimanches et le succès de la vente, nous avons 
dù reprendre tout le travail de répa1·tition, trouver 
de HOU\ eaux lots (nous avons eu une semaine, 
heureusement, pou1· en préparer), récupérer des 
enveloppes (nous n'en avions plus 1) ... 

Succès total, puisque nous avons vendu plus de 
150 séries nous laissant un bér,~fice net de 25.000 fr. 

Nous avions mis, comme lots : gâteaux et bou­
!Pillefl croyant que rela a ttirer.ait d'ahorrl, puis par 
manque de lots fabriqués, ma 1s beaucoup faisaient 
la grimace en gagnant fougaces ou bouteilles valant 
plus de 200 fr. et a\'aient un sow·ire heureux en 
emportant 4 verres peints sur un plateau fait d'un 
simple morceau de contreplaqué pyi·ogravé d'un 
prü: de revient de 50 fr. 1 mais u c'était fait par les 
enfants!» 

NIL) 

En 19551 en raison dr circonstances qui nous 
avaient laissé un moral assez bas, l'ex.position n'eut 
pas lieu . 

Nous avons seulement groupé clans une classe, 
suivant les principes qui nous avaient guidé en 
1953, les travaux d 'entanls, une centaine allant, 
comme toujours, de l'assiette en papier accompagné 
cl'un rond ou d'une pocile à sei·vie~te au tapis­
bouclette, et offert nos enveloppes. 

Vente rapide et réconfortante : à. 17 lleures, tout 
était épuisé, 25.000 fr. net en une seu le journée. 

Mais le contact avec les parents en cette journée 
avait bien plus de valeur pour nous que l'argent 
recueilli (mais ceci dépasse le cadre de cet article), 
et aussi, dès octobre, cette année, avons-nous recom­
mencé en pensant à la prochaine exposition. 

CABANES, Costes Gozon (Aveyron.) 


